
 

 

Messe Radio depuis la Basilique Tongre-Notre-Dame 

à Tongre-Notre-Dame  

(Diocèse de Tournai) 

 

Le 6 septembre 2015 

23e dimanche du Temps Ordinaire 

 

 
Lectures: Is 35, 4-7a – Ps 145 – Jc 2, 1-5 – Mc 7, 31-37 

 
 

Chers frères et sœurs, 
 
Dès les 8e, 9e siècles, une église dédiée au grand évangélisateur de nos régions, l’évêque Saint-
Martin, existait dans ce petit village tout paisible de Tongre. Et c’est là, dans ce petit village de la 
campagne hennuyère, que, selon la tradition, dans la nuit du 1er au 2 février 1081, une statue de 
Notre-Dame a été déposée dans le jardin du seigneur du lieu, Hector. Après quelques aventures, 
et avec l’appui de l’évêque de Cambrai, Gérard II, une chapelle fut édifiée dès mars 1081 pour 
protéger la statue de Notre-Dame. Très vite, le petit édifice s’avère trop petit et en 1224, une 
première église gothique sera érigée. Il faut attendre 1525, avec la séparation de Tongre en deux 
paroisses (Saint-Martin et Notre-Dame), pour que l’édifice devienne "église paroissiale" et qu’un 
curé y soit "installé". En 1686, l’église est encore agrandie; on estime qu’elle était équivalente à la 
moitié de l’édifice actuel. Les années passent et, malgré plusieurs aménagements, l’église petit à 
petit se détériore jusqu’à menacer ruine; à l’été 1775 commencent les travaux de démolition, et 
c’est deux ans plus tard, à l’été 1777, que commencent les travaux de construction de l’édifice 
actuel, travaux qui s’achèveront en 1780. Elle sera érigée en basilique mineure le 8 juillet 1951. 
Nous avons pris l’habitude d’en célébrer la Dédicace en ce 1er dimanche de septembre. 
 
Bien sûr! Dès 1081, un pèlerinage continu va se mettre en place, et nombreux seront les pèlerins à 
faire le déplacement pour venir déposer entre les mains de Notre-Dame de Tongre leurs peines, 
leurs espérances et leurs joies. Même si depuis 1081, les pèlerins sont venus nombreux durant la 
nuit du 1er au 2 février, ce n’est qu’en 1641 que l’Archevêque de Cambrai donnera au Curé Huart 
l’autorisation de la "Messe de Minuit", célébrée au cœur de la nuit du 1er février "en mémoire de 
cette nuit miraculeuse où l’image de la bienheureuse Vierge vint reposer en ce lieu". Il faudra 
encore attendre un peu plus d’un siècle pour voir naître les pèlerinages du mois de septembre; 
selon les historiens, c’est en 1781, alors que l’on célébrait le 7e centenaire du culte de Notre-Dame 
à Tongre, que le Curé de Tongre-Notre-Dame sollicita du pape Pie VI qu’il accorde une 
indulgence plénière d’un mois "en mémoire des 7 siècles depuis lesquels se conservait à Tongre la 
dite image de la Bienheureuse Vierge Marie"; le pape accorda l’indulgence par un "bref" du 21 
novembre 1780; l’Archevêque de Cambrai désigna alors le mois de septembre pour la mise en 
application, ce qui fut confirmé par le pape Grégoire XVI en 1834, et Monseigneur Labis, évêque 
de Tournai, maintint le choix du mois de septembre. 



 

 

 
1781-2015: voilà pourquoi cette année nous ouvrons aujourd’hui le 234e Pèlerinage du Mois de 
Septembre auprès de Notre-Dame de Tongre, et nous voici rassemblés en ce dimanche, pour 
célébrer avec toute l’Eglise, et en particulier avec tous ceux qui nous rejoignent grâce à la 
radiodiffusion organisée par les soins de la RTBF… célébrer l’Eucharistie dominicale… 
 
"Dites aux gens qui s’affolent: Soyez forts, ne craignez pas. Voici votre Dieu… C’est la vengeance qui vient, la 
revanche de Dieu… Il vient lui-même et va vous sauver…" 
 
Même si le langage s’avère assez belliqueux, c’est une magnifique parole d’espérance qu’adressait 
le prophète Isaïe à son peuple en exil, qu’il nous adresse aujourd’hui… "Soyez forts, ne craignez 
pas…", dit-il à chacun de nous… 
 
Dans nos vies à nous, il y a forcément des moments où on a l’impression que le sol se dérobe 
sous nos pieds, que nous perdons tout appui, que le monde s’écroule autour de nous… C’est ce 
qui se produit quand la maladie vient frapper, nous-mêmes ou l’un de nos proches… quand, l’âge 
avançant, il faut petit à petit se détacher de tout ce qui avait constitué notre vie… quand la perte 
d’un emploi vient brutalement mettre un terme aux projets d’avenir de toute une famille… quand 
un pardon apparaît impossible et conduit à une déchirure irréparable… Dans tous ces moments-
là et dans tant d’autres, nous nous sentons comme le peuple de Yahvé à l’époque d’Isaïe: nous 
nous sentons en exil… En exil de nous-mêmes quand nous n’arrivons plus à nous aimer, à 
trouver en nous quelque chose de beau, de bon… En exil de notre entourage quand celui-ci 
semble ne plus nous comprendre, nous délaisse, nous abandonne… En exil de notre société 
quand celle-ci semble nous ignorer et nous rejette… Je pense aussi à tous ces peuples, ces 
hommes, ces femmes, ces enfants en exil de leurs terres, ceux-là que l’on nomme pudiquement 
des "réfugiés", qui prennent tous les risques pour sauver leur famille… 
 
A tous, Isaïe dit: "Soyez forts, ne craignez pas…" Et le prophète de poursuivre: "C’est la vengeance qui 
vient, la revanche de Dieu…", la revanche de Dieu sur toutes les forces du mal… Oui, un jour… un 
jour viendra… Connaissez-vous cette chanson de ce merveilleux troubadour que fut Jean Ferrat 
(1930-2010):  
 "Un jour pourtant, un jour viendra couleur d'orange 
 "Un jour de palme, un jour de feuillages au front 
 "Un jour d'épaule nue où les gens s'aimeront 
 "Un jour comme un oiseau sur la plus haute branche… 
Oui, nous dit aujourd’hui Isaïe, un jour viendra… Un jour viendra où les yeux fermés sur le 
malheur du monde s’ouvriront à la Lumière de la Vérité… un jour viendra où les oreilles de tous 
ceux qui sont sourds s’ouvriront aux cris de leurs frères dans la détresse… un jour viendra où les 
boiteux trop lourds d’eux-mêmes bondiront vers leur prochain pour lui apporter un sourire, un 
regard, un peu d’aide… un jour viendra où la bouche de tous les muets de la terre, muets d’avoir 
trop crié leur douleur, muets d’avoir trop pleuré leur tristesse, chantera un chant de joie… tout 
simplement parce que l’eau de l’amour jaillira dans les déserts des cœurs… parce que des torrents 
de solidarité se feront un chemin dans les cœurs arides… parce que les terres brûlées par la 
guerre se changeront en lac d’eau vive… 
 
 



 

 

 
Magnifique parole d’espérance d’Isaïe, que Jésus vient accomplir… Il est venu réaliser ce projet 
qu’annonçait le prophète… Il n’est pas nécessaire de beaucoup discourir sur cette page 
d’Evangile, elle parle d’elle-même… pour autant… pour autant que nous nous laissions ouvrir les 
oreilles du cœur par Jésus… "Effata! Ouvre-toi!..." Un mot, un seul petit mot de la part de Jésus… 
"Ouvre-toi!", nous dit-il, "ne laisse pas ton cœur fermé comme une pierre… ne laisse pas tes yeux fermés sur la 
misère… ne laisse pas tes oreilles fermées sur le cri de tes frères… Ouvre-toi!... J’ai besoin de toi", dit Jésus à 
chacun de nous, "j’ai besoin de toi où que tu sois, quelle qu’ait été ta vie jusqu’à présent… j’ai besoin de toi 
aujourd’hui pour rejoindre les terres des hommes, les terres de tous les exils… j’ai besoin de toi pour annoncer au 
plus concret de la vie à tous les exilés de la vie: ‘Soyez forts, ne craignez pas. Voici votre Dieu… Il vient lui-même 
et va vous sauver…’." 
 
N’est-ce pas finalement cette parole d’espérance que Marie annonce dans le cœur des milliers de 
pèlerins qui viennent la prier depuis tant et tant d’années dans ce lieu qui lui est dédié?... "Dieu n’a-
t-il pas choisi ceux qui sont pauvres aux yeux du monde pour en faire des riches dans la foi, et des héritiers du 
Royaume promis par lui à ceux qui l’auront aimé?...", écrit saint Jacques… Heureuse es-tu, Marie, 
d’avoir été cette "pauvre de Dieu" porteuse du message d’espérance de ton Fils Jésus le Christ… 
Heureux êtes-vous, vous tous qui acceptez de vous laisser ouvrir le cœur, afin de porter auprès de 
tous vos frères et sœurs cette parole d’espérance de notre Dieu: "Soyez forts, ne craignez pas. Voici 
votre Dieu… Il vient lui-même et va vous sauver…" Amen! 
 

Abbé Patrick Willocq 

 
 
 
Sources diverses dont: Jean-Marc Depluvrez, Myriam Dufourny, Françoise Carlier, Jean-Claude Ghislain, Christine 
Sobieski, Michel De Reymacker, Jean-Marie Lequeux, Ingrid De Meûter, Almeida Campos, Jean-Pierre Felix, Notre-
Dame de Tongre – Son culte, son patrimoine – 1081-1981, Coll. Etudes et Documents du Cercle royal d’Histoire et d’Archéologie 
d’Ath et de la région III, Ath, 1981. 

 
 
 
 
 
 
 
 

Si vous souhaitez nous aider, vous pouvez verser vos dons à: 
"Messes Radio": Compte n° BE54 7320 1579 6297 – BIC CREGBEBB 

Nous vous remercions, par avance, de votre générosité. 


